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l'lniniiirté enseIgnée par le CSunr de jésus

(Suite)

il
SE simple bon sens, ce ',;tinible, devrait suffire pour

réprimer et amour excessif d1t notre propre
excellence. On petit concevoir que l'orgueil
ait fait invasion (lants la nature augélique, si
riche par les privilègets de sa création, si puis-
sauite par ses facultés intellectuelles, nmais qu'il
se trouve dans l'homme, ce composé de néant,
de misère et de péché, il v a lieu assurément

d'eui être étoné. Faut-il douc crevuser bien en avant en
nous pour découvrir ample miatière à nîous humilier? Quels
motis nomnbreux de nous prendre cii pitié ? Guasoz
UDsm!eCl commue le dlisait Et Sagesýse ancienne. Que soin-
mes-nious? L'origine de notre corps est le linion <le la terre,
l'origine de notre âilie est le néant, d'où le Seigneur a dai-
iné la tirer. Nous; avons été conçus dans le: péché, nous
naissons souillés de la tache originelle. Ignorance, faiblesse,
Perver;ité, voilà les plaies qui défi-gurent notre nature
kwmainie. Une statue n'a plus besoin du sculpteur qui l'a


